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Résumé. 

 

Saint-Gély-du-Fesc, autrefois petit village viticole du nord de Montpellier, a connu au 

XIXe siècle une augmentation de la fréquentation scolaire, tout particulièrement par les filles, à 

partir de la loi Guizot de 1833. Quand l’enseignement par les congrégations enseignantes a été 

interdit, une école privée catholique de filles a été créée en 1903, sous l’impulsion du maire 

royaliste « blanc » et dans le contexte de la laïcisation soutenue par la population « rouge » 

de plusieurs localités du Bas-Languedoc. 

À l’occasion d’un travail collaboratif, d’anciennes élèves de cet établissement ont témoigné du 

fonctionnement de leur école, fermée en 1959, et de ses activités religieuses. Le village n’a pas 

échappé à la guerre des manuels scolaires qui s’est développée au début du XXe siècle, quand 

les républicains au pouvoir œuvraient à supprimer la volonté de Dieu du récit historique et 

qu’ils cherchaient à promouvoir des héros républicains. Les clivages qui ont été entretenus au 

sein de la communauté paraissent regrettables à beaucoup de témoins. Dans notre pays 

cependant, les conflits scolaires autour de la laïcité demeurent un aspect des tensions 

récurrentes entre droits fondamentaux, la liberté et l’égalité. 
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